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Quelle audace voire quelle prétention ! Comment Jésus, en ce village où il a 

grandi, où tous pensent le connaître, ose proclamer que la prophétie d’Isaïe 

au sujet du Messie s’accomplit aujourd’hui ? Il n’est pas un interprète autorisé 

des Ecritures, il n’a pas étudié auprès des grands maîtres à Jérusalem… C’est 

donc la stupéfaction la plus totale ! Certes, Jésus a commencé à faire parler 

de lui dans les alentours, notamment en Galilée, cette région à laquelle 

appartient son village de Nazareth. Certes, Jésus a déjà commencé son 

ministère de prédication qui en a surpris plus d’un. Mais ici, il choque car en 

disant cela, il s’attribue, en fait, l’identité du personnage annoncé par le 

prophète Isaïe : ce sera d’ailleurs la controverse que nous entendrons 

dimanche prochain – rendez-vous donc dans 7 jours, mais ailleurs ! 

Pour l’instant, restons-en à l’extrait proclamé par Jésus. Deux éléments, à mes 

yeux, sont à relever : premièrement que « l’Esprit du Seigneur » est sur celui à 

qui correspond la prophétie, en l’occurrence ici Jésus ; deuxièmement, celui-ci 

est « envoyé » pour 5 missions bien définies. Consécration et envoi ; appel et 

mission ; investiture et mise en œuvre. A travers la prophétie d’Isaïe, Jésus 

énonce le programme qui est le sien et qu’il va décliner au long de sa 

prédication itinérante. Ce même programme qu’il appartient à l’Eglise de 

continuer et donc à chaque baptisé d’y participer, surtout en vertu de l’Esprit 

Saint reçu au baptême. Dieu veut se révéler aux pauvres – et qui ne l’est pas – 

et libérer l’homme de toute entrave qui l’enferme, l’aveugle, l’opprime.  

Le salut de Jésus c’est d’abord une libération du péché qui perturbe notre 

vision jusqu’à l’aveuglement ; le péché étant aussi la première prison dans 

laquelle, progressivement, nous nous enfermons. La Bonne Nouvelle n’est pas 

une thérapie du bien être avec, chaque année, une nouvelle méthode plus 

exotique que la précédente ! La Bonne Nouvelle annoncée aux pauvres est 

une Parole qui porte la vraie Vie car cette Parole s’est faite chair et c’est le 

Christ Jésus lui-même qui, notamment, vient à nous dans ce sacrement de 

l’Eucharistie, si peu compris par les chrétiens eux-mêmes, pourtant aux 

premières loges ! La Bonne Nouvelle c’est le Christ qui nous parle et nous nourrit 

à chaque messe comme nulle part ailleurs ! La Bonne Nouvelle c’est le meilleur 

vaccin contre la peur, l’angoisse, l’inquiétude, la déprime, le désespoir, le 

découragement. Alors, n’hésitons pas à écouter cette Bonne Nouvelle là où 

elle est annoncée ; n’hésitons pas à la partager en petits groupes pour mieux 

la diffuser autour de nous ; n’hésitons pas à prier avec elle, chaque jour, et à 

en faire une nourriture du quotidien. Jésus est venu pour moi, pauvre pécheur, 

pour me parler, me dire la tendresse du Père, me plonger dans la vie trinitaire ; 

Jésus continue de venir, discrètement, sans faire de bruit, pour me proposer sa 

compagnie. Quel bonheur de l’avoir à nos côtés ! 


